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Le Menhir de Romesnil (Oise)
Par M. Etienne PATTE,

Directeurde l'Institut de Préhistoirede l'Universitéde Poitiers
Membrede la SocietéPréhistoriqueFrançaise
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Le menhir de la Pierre-Frite.

Le menhir de la Pierre-Frite est bien connu des préhistoriens
des confins de l'Oise et de Seine-et-Oise. Il est situé à l'E.-N.-E.

du hameau de Romesnil, commune de La Villeterire à une corne de

bois, près d'une bifurcation de petits chemins, à 2.150 mètres à

l'E.-S.-E. du clocher de La Villetertre, exactement à 600 mètres

au S.-E. de la cote 102.

Il est en grès et haut de 3 mètres environ.

De prétendues inscriptions ont été signalées à propos de ce

menhir (Greder, 1904; Lhotte, 1905-1906); Paul de Mortillet, (1911),
les a, avec raison, considérées comme naturelles il se serait agi
d'X et de V. Au cours d'une excursion en 1929, j'ai reconnu de

véritables gravures par piquetage sur les faces principales de ce

menhir sur la face N.-O. se voient des lettres plus ou moins grou-

pées et une fleur de lys, sur la face S.-E. des lettres isolées, une

date, 1731 ou 1751, ou 1738 ou 1758, et une croix de Malte avec

anneau de suspension. La date se trouve dans un creux bordé au

N.-E. par une saillie en bourrelet, des grattages forment un fais-

ceau recouvrant les chiffres ils rappellent les coups de charrue

que l'on voit souvent sur les grès des champs.
Les gravures sont peu profondes, il est compréhensible que leur

présence ait échappé aux observateurs.

Nous possédons d'ailleurs quelques renseignements sur ce menhir.

D'après Graves (1856, p. 13), Gargantua jouant au palet sur la

butte de Montjavoult essaya de jeter la pierre sur les coteaux de

Neuville-Bosc à 10 kilomètres, celle-ci tomba près de Romesnil.

Il est dit aussi qu'il se produit, de temps à autre, sur ce menhir,
des apparitions sous forme de pigeons blancs et que celles-ci se

répètent au lieu dit « La Croix-Blanche», entre Tourly et Liancourt-
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Saint-Pierre, deux communes voisines. Il est bon de noter aussi

qu*à Tourly (Ibid., p. 27), existent des lieux dits « La Pierre-au-

Roy » et le « Champ-au-Diable ». Il peut y avoir un rapport avec

la fleur de lys et la croix.

Je crois très utile le relevé entrepris par la Société du Folklore

français. Les menhirs ne sont pas des monuments tellement anciens,
les plus anciens ne doivent pas remonter plus loin que l'Enéoli-

thique, c'est-à-dire que l'aurore de la protohistoire dans de telles

conditions, les folkloristes peuvent avoir la chance de mettre en

évidence certaines croyances anciennes communes à des monu-

ments éloignés celles-ci seront d'autant plus intéressantes que la

convergence sera moins explicable par la pente normale de l'es-

prit humain dans la recherche des mythes explicatifs.
Des observations, même très modestes comme celles-ci, peuvent

servir à en éclairer ou expliquer d'autres, même lorsqu'il s'agit
de fleur de lys ou de croix de Malte n'ayant rien de préhistorique.
Aucune observation n'est négligeable ainsi que l'a si bien compris
la Société de Folklore français.
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